
LE ministre de l’Eau et del’Énergie, Guy-BertrandMapangou, a procédé,mardi dernier, à la visitedes chantiers d’électrifica-tion lancés dans les com-munes de Ntoum et deCocobeach. Le membre dugouvernement se rendaitainsi compte de l’évolutiondes travaux, des dysfonc-tionnements éventuels oudes écueils susceptibles deretarder leur avancée.Première étape, le chantierde construction du postede dispatching électriqued’Okolassi sis à Ntoum2.Celui-ci tire à sa fin. C'estdu moins ce qu'ont laisséentendre les entrepre-neurs commis à l'exécutionde l'ouvrage. Il ne reste queles installations des py-lônes du coté de Nkok.  « Ce centre a vocation à re-
cevoir toute l’énergie qui est
produite par les barrages
de Kinguélé et de Tchimbélé
et, par anticipation, ce qui
va être produit par le bar-
rage de l’Impératrice puis,
éventuellement, dans un
proche avenir, Ngoulmen-
jim, près de Kango », a ex-pliqué le ministre. Il ajoutéqu’un autre centre élec-trique à gaz est en projetvu la forte demande de Li-breville. Après cette visite, le minis-tre s’est ensuite rendu auchantier des lotissementsd’Okolassi, offerts par leprésident aux sinistrés dece quartier qui présentaitun souci d’alimentation eneau, en électricité  et en

éclairage public. Les tech-niciens ont annoncé queles travaux seront termi-nés dans les semaines quisuivent. Les bénéficiairesdevront donc attendre laremise officielle des loge-ments afin d’y accéder.Deux semaines. au maxi-mum, seraient nécessairespour cela.Cette étape de la visite s’estdonc achevée du côté deCocobeach, sur le chantierd’électrification de 7 vil-lages situés sur la route deNtoum-Cocobeach.Selon les responsables deSeteg, entreprise adjudica-taire, les travaux, là aussi,sont en voie d'achèvement.

Il ne reste que l’implanta-tion de supports moyennetension déjà réalisée à 80%ainsi que le déroulage decâbles basse tension quiest effectué à 30%.«  Nous avons promis, avant
la campagne présidentielle,
de revenir en basse tension
sur ces sept villages qui vont
impacter quasiment 200
maisons allant du village
Iboundji jusqu’aux villages
sis à 2 ou 3 km de la ville de
Cocobeach », a souligné leministre.Après ces visites tech-niques de chantiers de l’Es-tuaire concernant ladensification du réseau enzone rurale, le tour revien-

dra à d’autres zones. Cas deKango-Bifoun, Fougamou-Mouila et le Woleu-Ntem. « Ce sera une première,

nous lançons non loin de
Mouila une centrale solaire
photovoltaïque de 4 méga-
watts qui sera un projet pi-

lote afin d’essayer de soute-
nir le rythme qui est en
souffrance», a conclu le mi-nistre.

Les chantiers de Ntoum et de Cocobeach avancent bien
Projets d’électrification
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ORGANISÉE conjointe-ment par l'Agence natio-nale des pêches et del'aquaculture (ANPA),l'Agence nationale desparcs nationaux (ANPN), laMarine nationale et l'ONGinternationale Sea She-pherd, une campagne delutte contre la pêche illicitenon réglementée et nondéclarée, baptisée "Opéra-tion Albacone", a démarré,hier, à Libreville. C'est ladeuxième fois qu'une telleopération est mise enœuvre. Sa mission, organi-ser des patrouilles de sur-veillance, de contrôle et dedissuasion au-delà des 12miles nautiques des côtesgabonaises, et de faire res-pecter la loi.L'opération Albacore, quiporte le nom d'une des es-pèces de thon pêchéesdans les eaux gabonaises,est le fruit d'un protocoled'appui en matière de sur-

veillance des pêches signéeen janvier 2016 entre leGabon, représenté par leministère en charge de laPêche et le ministère de laDéfense nationale, et SeaShepherd. Le choix de la date de lan-cement de cette campagnede surveillance des eauxgabonaises ne relève pasdu hasard. Elle coïncide,précise-t-o avec la saisonde la pêche au thon, dontl'ouverture déclenche

chaque année l'arrivée desnavires thoniers battantpavillon international etpratiquant parfois des mé-thodes de pêche préjudi-ciables à l'environnementet aux ressources halieu-tiques nationales. Lors de la première éditionde l'opération, qui a été or-ganisée d'avril à septem-bre 2016, il a été établi quela pêche industrielle duthon entraîne des captureset des rejets importants

d'espèces non cibléesparmi lesquelles des es-pèces sensibles telles queles requins ou encore lesbaleines. L'opération, quiavait aussi permis de for-mer 62 agents aux procé-dures d'abordage, decontrôle, d'inspection etd'arraisonnement des ba-teaux en mer, avait débou-ché sur six interpellationsavec constats d'infractionsavérées et mises en de-meure. 

Cette année, l'objectif d'Al-bacore est d'intensifier lecontrôle des navires tho-niers et d'améliorer lesconnaissances du patri-moine biologique. Plu-sieurs patrouilleursgabonais et un navire deSea Shepherd seront impli-qués, appuyés par des ap-pareils de l'armée de l'air.Comme pour l'édition pré-cédente, l'opération asso-ciera la Républiquedémocratique de Sao

Tomé-et-Principe avec la-quelle le Gabon a signé, enjanvier 2016, un accord departenariat pour la surveil-lance des zones de pêche.Cette nouvelle campagnede lutte contre le bracon-nage des eaux gabonaisesest une activité clé du pro-gramme de gestion dura-ble des ressourceshalieutiques du Gabon. Ellecomplète le dispositif glo-bal de protection du patri-moine marin qui vient des'enrichir avec la mise enplace, sur décision du pré-sident de la République, AliBongo Ondimba, d'un ré-seau d'aires marines proté-gées couvrant 26 % del'espace marin gabonais. Le Gabon s'est engagé de-puis 2009 dans un vasteplan de réformes du sec-teur de la pêche et del'aquaculture qui entendaméliorer la protection deson écosystème marin, enplus d'en faire un secteurporteur de croissance etd'emplois pour les popula-tions locales.

L'opération Albacore de nouveau lancée
Surveillance et protection des ressources halieutiques
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Les officiels de l'opération Albacore 2.
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Un instant de la formation des agents locaux.
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Une vue des installations du centre de dispatching
d'Okolassi. 
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Le ministre sur les lotissements réservés aux sinistrés
d'Okolassi, pour vérifier l'avancement des installa-

tions d'eau et d'électricité.
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